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CHANTAL ENGLISH 

Banlieue, Québec 

Mention d'excellence ex aequo 
Concours Brèves littéraires 2001 - Poésie 

dans ta bulle de banlieue 
tu vas éclater 

il va falloir tout éponger 
Célyne Fortin 

1 

petit désespoir cancérogène 
sous mon corset à émotions 
les jours coincés 
dans le goulot d'une bouteille 
survivante je déploie 
les jambes les pages d'un livre 

21 



II 

je palpe l'espace 
autour d'un soupir 
aspire un peu de silence 
avant le cycle de rinçage 

les mains usées 
par l'eau de vaisselle 
les larmes 

22 



Ill 

je me balance absente 
au bout de mon corps 

le temps s'insinue 
dans les armoires 
entre les assiettes tristes 

23 



IV 

l'horizon avance recule 
je berce mon insomnie 
et me tricote un épiderme de phentex 
en attendant que la nuit crève 
que mon cœur pustule 

les retours se font rares 

24 



V 

derrière mon œil gigogne 
j'observe perdendosi 
mes paysages fracassés 
sous des mains d'orages 

pour tout écho 
une vague se brise 
sur la falaise de l'évier 

j 'ai beau frotter 
il est des taches qui ne disparaissent pas 
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